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L’INTERNATIONALE ET LE BONAPARTISME 
(SUITE)... (1)

Nous avons reçu de la section de propagande de Genève la lettre qu’on va lire, au sujet d’un incident 
dont nous avons déjà parlé dans un précèdent numéro:

Genève, le 3 novembre 1873.

Aux compagnons rédacteurs du Bulletin de la Fédération jurassienne.

Compagnons rédacteurs,

Les soussignés, membres de la Section de propagande de Genève, ont vu avec peine l’organe des 
sections belges publier dans ses numéros des 5 et 26 octobre, une correspondance parisienne qui tend à 
pousser le prolétariat français dans la voie détestable des compromis. Ce fait nous a paru tellement exor-
bitant, que nous sommes convaincus que ce n’est qu’à la suite d’un malentendu regrettable, que le journal 
l’Internationale s’est fait l’écho des rêveries malsaines d’un correspondant indigne de faire partie de notre 
Association.

Le Bulletin de notre Fédération s’est adressé au Conseil fédéral belge et lui a demandé si, oui ou non, les 
belges partagent la manière de voir du correspondant de l’Internationale.

Malgré la démarche du Comité fédéral jurassien, notre section croit devoir protester directement contre 
les doctrines émises dans les numéros des 5 et 26 octobre de l’Internationale, parce que notre section se 
compose en majorité de socialistes français, et aussi parce que, à plusieurs reprises, nos adversaires nous 
ont lâchement calomniés, en nous représentant comme des hommes prêts à s’unir aux bonapartistes pour 
arriver à la réalisation de leurs projets.

Les soussignés déclarent donc hautement que le parti bonapartiste - et avec lui tous les partis existant 
en France - sont les ennemis mortels de l’Association internationale des travailleurs, et qu’il serait aussi 
absurde qu’immoral de contracter avec eux une alliance quelconque.

Nous comptons, compagnons rédacteurs, que vous insérerez cette protestation dans votre plus prochain 
numéro, car il importe d’apprendre à ceux qui paraissent l’ignorer, que les socialistes français n’ont pour les 
bonapartistes que le mépris le plus profond. Il est temps d’ailleurs que cette vieille calomnie soit publique-
ment fl étrie par ceux qui tant de fois ont été mis en cause.

Salut et solidarité.

Les membres de la section présents à la séance: - Bélaz, - A Claris, - Otto Dénivelle, - L. Denivelle, - E. 
Desesquelles, - V. Echevet, - Fulliquet, - Josselin, - N. Joukowsky, - A. Lafon, - G. Lefrançais, - Jules Mon-
tels, - J. Noro, Émile Ot, - Poirier  - Surugue  - A. Thomachol aîné, - Thomachot jeune.

En insérant cette lettre, nous devons ajouter que l’Internationale a donné satisfaction aux légitimes récla-
mations qui lui ont été faites. Dans son numéro de dimanche dernier, elle a mis de côté sa correspondance 
parisienne et a inséré une lettre du compagnon Claris, de Genève, qui réfutait les doctrines bonapartistes du 
correspondant de Paris. Cependant, une déclaration offi  cielle du Conseil fédéral belge nous semble encore 
nécessaire pour clore l’incident à la satisfaction de tous.

(*) Titre choisi par A.M.


